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avec Catherine Ducarre 
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Accès depuis la gare
de la Part-Dieu : 

Métro Flachet, ligne A   
Bus: 27, 37, 69, C16, 
C17, C26

Comité d’organisation CIRPPA à Lyon :
Damien Aupetit, Christine Champonnois, Farid Dafri, Marie-Louise Girel-Brandy, Olivier Grynszpan, Claudine Jupner, Didier Roffat.

Intervenants :

Damien Aupetit**: Psychologue clinicien, Psychodramatiste, Groupe-analyste. Lyon
Christine Champonnois*: Psychologue clinicienne, Psychothérapeute
Jean-Bernard Chapelier**: Psychologue, Psychanalyste, Groupe-analyste, Directeur de recherche à l’Université
Paris-Cité. Poitiers
Hervé Chapellière**: Psychologue clinicien, Psychanalyste SPP, Groupe-analyste. Paris
Didier Chaulet** : Président du CIRPPA, Psychothérapeute, Psychomotricien, Groupe-analyste. Paris
Farid Dafri**: Psychologue clinicien, Psychodramatiste, Groupe-analyste. Dijon
Catherine Ducarre : Psychologue Clinicienne, Psychanalyste, membre titulaire de la SPP
Maël Hanique : Directeur CAMSP-CMPP Acodege. Dijon
Claudine Juptner**: Psychologue clinicienne, Psychanalyste, Groupe-analyste. Lyon
Pierrette Laurent**: Pédopsychiatre, Groupe-analyste, Psychanalyste IVème Groupe. Caen
Jean-Peuch Lestrade : Psychanalyste, Psychiatre
Delphine Lhotellier**: Psychologue clinicienne, Groupe-analyste, Psychanalyste SPP. Paris
Didier Roffat** : Vice Président du CIRPPA, Psychologue clinicien, Groupe-analyste. Lyon
Peggy Sedano : Psychologue Clinicienne, Analyste famille, couple, groupe. Dijon
* Membre du CIRPPA, ** Formateur CIRPPA 

Tarifs d'inscription

Inscription employeur
Seul : 130 €   
En groupe*** : 85 € par personne 

Inscription individuelle  
Seul : 90 €    
En groupe*** : 60 € par personne

Tarifs réduits
Adhérents CIRPPA : 70 €    
Étudiants (joindre la carte) : 
20 € jusqu'à un mois avant l'événement, 
30 € au-delà

*** Les tarifs de groupe s'appliquent à partir de 3 inscriptions simultanées.

Bulletin d’inscription :

Disponible sur notre site  https://cirppa.org/

CIRPPA : 31 Bd de la Villette 75010 PARIS 
Tél. : 01.42.40.41.12
E-mail : cirppa@wanadoo.fr 

illustration d’Arthur Ellicott Case, extraite de “Les Voyages de Gulliver” Londres, Édimbourg, New York, 1883

au CCVA de Villeurbanne

CCVA Centre Culturel 
et de la Vie Associative 
234 Cours Émile Zola, 
69100 Villeurbanne



9h00 : Accueil

9h30 : Ouverture de la journée : Didier Chaulet, Président du CIRPPA

9h45 : Introduction : Didier Roffat, Vice président

Président de séance : Jean-Bernard Chapelier

10h00 : Jean-Peuch Lestrade : “les groupes psychanalytiques en
institution de soins hier et aujourd’hui.”

10h45 : Discussion : Pierrette Laurent

11h15 : Pause

11h35 : Peggy Sedano : “La traversée : du 53 avenue Victor Hugo au
35 rue Beauregard...”

11h55 : Christine Champonnois : “ Ce que permet la supervision aux
bordures…”

12h25 : Discussion : Jean-Peuch Lestrade, Pierrette Laurent, Jean
Bernard  Chapelier

12h45 : Fin de Matinée

Président de Séance : Didier Roffat

14h30 : Catherine Ducarre : “L’institution poste-frontière. Contenance
et conflictualité”.

15h15 : Discussion : Hervé Chapellière

15h45 : Pause

16h05 : Farid Dafri, Maël Hanique : “ Le groupe, une mesure de
l’institution”

16h35 : Damien Aupetit : “Maman j’ai raté le groupe”

16h55 : Discussion : Catherine Ducarre, Hervé Chapellière, Didier
Roffat

17h30 Conclusion : Delphine Lhotellier

17h50 : Assemblée Générale du CIRPPA

Maman j’ai rétréci...le groupe

Amour/désamour ? Nos institutions au travail.
Construire un groupe relève d’une décision en cohérence avec les besoins de
l’institution et ne se développe pas hors sol. Lorsque les espaces thérapeutiques,
psychothérapiques, éducatifs, rééducatifs et soignants s’articulent avec l’institution,
pensée comme un métacadre, cette articulation favorise un enrichissement mutuel. Le
désir du thérapeute de créer des groupes qui s’inscrivent dans ce contexte, offre aux
troubles des patients une enveloppe de contenance et de sens. Le groupe devient ainsi
un espace où les processus psychiques peuvent se déployer, portés par une institution
capable d’assurer ses fonctions de soutien et de délimitation. 

Aujourd’hui cependant, les institutions tendent à se colorer d’une logique managériale
qui rend plus difficile l’expression d’une autre approche thérapeutique. Ce contexte en
mutation ne signifie-t-il pas la fin d’une certaine optique du travail groupal ou en
redéfinit-il les enjeux ? 
Historiquement pensé comme espace de symbolisation et de transformation psychique,
les dispositifs de groupe tendraient aujourd’hui à être soient “rétrécis”, soient
“oubliés”. Corolairement, l’amenuisement des espaces de réflexions cliniques, si
nécessaires à une pensée soignante, bride l’expression d’un conflictualité clinique,
garante du vivant de l’accompagnement. La fonction pare-excitante de l’institution
s’exerce plus difficilement. De ce fait l’intensité des transferts sur elle qu’ils émanent
soit des patients ou des personnels ne fait que croitre. Ils se saturent d’un négatif que
les clivages et angoisses archaïques entretiennent. 
Dans ce contexte les groupes thérapeutiques accueilleraient, comme par défaut, ce qui
de ces liens institutionnels reste en souffrance de symbolisation. Le collectif n’agirait il
pas sans être élaboré, devenant ainsi un angle mort institutionnel ? Nombre de
soignants éprouve ce climat de travail. Devons-nous pour autant en rester à ce
constat, ou nous appuyer aussi sur l’élaboration des expériences groupales qui arrivent
à résister et maintenir pour les sujets du groupe (sujet des institutions) un espace de
saine conflictualité, porteur de transformations vivifiantes ? 

A partir d’un éclairage psychanalytique, nous aborderons ces différents points. Nous
interrogerons en premier lieu la place de l’institution dans le contexte sociétal, les
transformations de son identité et réciproquement les effets de ces mutations sur le
travail institutionnel et sur les espaces thérapeutiques. Nous ferons place à la clinique
à partir de la présentation de groupes. Nous essaierons d’illustrer les effets de ces
emboitements complexes sur les processus groupaux et d’évoquer les possibilités de
penser ce rétrécissement de l’espace soignant.
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